                                             Statut                         Secteurs d'activité

                                             ▪ Indépendant                           1
                                                                                             2,3
☼PROFESSIONS              
                                             ▪ Salariés (niveau de qualifications)
                                                - cadres et professions intelectuelles supérieures
                                                - professions intermédiaires
                                                - empoyés
                                                - ouvriers
                                             
                                             ▪ Fonction publique / entreprise
                                             
                                             ▪ Nature de leur emploi: technique, administratif, commercial

PCS 1: Agriculteurs, exploitants
PCS 2: Chefs d'entreprises de plus de 10 salariés, artisans, commerçants
PCS 3: Cadres, professions intelectuelles supèrieures
PCS 4: Professions intermédiaires
PCS 5: Employés
PCS 6: Ouvriers
Question: Comment les classer?
On peut constater un mobilité ascendante (ou descendante) entre les PCS 3; 4 ; 5 et 6.
Par contre le fait qu'un agriculteur devienne cadre ne signifie pas toujours qu'il y a mobilité sociale ascendante.

2°) Les différents types de mobilité sociale

Mobilité intergénérationnelle: mobilité sociale d'un fils par rapport à la position sociale de son père. (la mobilité intergénérationnelle est plus souvent étudiée)
Mobilité intragénérationnelle: mobilité d'un individu au cours de sa vie active
Exemple: Taylor (contremaître → ingénieur...)
La mobilité peut entraîner ou pas un changement dans la hiérachie sociale.
S'il y a changement de place dans la hiérarchie sociale, il y a mobilité verticale. Celle ci peut être ascendante ou descendante.
S'il y a changement de PCS mais pas de place dans la hiérarchie, il y a mobilité horizontale.
Exemple: un fils d'ouvrier devient employé.

Exercice:
Caractériser les différents exemples: De quelle mobilité s'agit-il?
- le fils de Zidane devient footballeur professionnel: reproduction sociale
- le fils de Mr. Zarkozy devient livreur de pizza: mobilité intergénérationnelle descendante verticale
- le fils d'un ouvrier spécialisé devient ingénieur: mobilité intergénérationnelle verticale ascendante
- le fils d'un infirmier (profession intermédiaire) devient facteur (employé): mobilité verticale intergénérationnelle descendante
- le fils d'un médecin généraliste devient dentiste: mobilité intergénérationnelle horizontale
(au niveau de la PCS, il y a reproduction sociale)
- le fils d'un maçon devient agricuteur: mobilité intergénérationnelle horizontale
- le fils d'un ouvrier agricole devient employé de banque: mobilité intergénérationnelle horizontale
- le fils du prof de SES devient le meilleur guitariste de rock du monde: reproduction sociale
Les PCS mesurent imparfaitement la mobilité sociale. Les PCS sont hétérogènes.


II. La mobilité sociale en France: mesure et résultats

A. La mesure de la mobilité les tables de mobilité

La plupart des études de mobilité porte sur la mobilité intergénérationnelle des hommes agés de 50 à 59 ans.
On peut s'interoger sur ces critères:
- pourquoi les hommes? Réponse: Il y a moins de données chiffrées sur les femmes
- pourquoi la tranche d'âge des 50 – 59 ans? Réponse: A cette âge, la situation professionnelle est devenue stable
On s'interesse à la transmission de position entre les pères et les fils.

Tables de mobilité:
♦ Lues en lignes, ce sont des tables de destinée sociale
On répond à la question suivante:
- Que deviennent les fils de...?
ou encore
- Connaissant l'origine sociale du père, quelle est la position sociale du fils?
Exemples (TD)
Combien y-a-t-il de fils de cadres devenus ouvriers?: 52.000
Combien y-a-t-il de fils de cadres devenus agriculteurs?: 2.000
En pourcentage (%)
Quelle est la part des fils de cadre devenus agriculteurs? Réponse: (2/590) x 100
La diagonale représente l'immobilité sociale, l'hérédité, la reproduction sociale.
En dehors de la diagonale, ce sont les chiffres de la mobilité sociale.
♦ Lues en colonnes, ce sont des tables de recrutement social
On répond à la question suivante:
- Quelle est l'origine sociale des fils appartenant à telle ou telle PCS?
Exemple: Quelle est l'origine sociale des agriculteurs d'aujourd'hui? 252 /285 x 100 = 88%
Sur 100 agriculteurs aujourd'hui, 88 sont fils d'agriculteurs.
On peut constater qu'il y a un fort autorecrutement.
Entraînement sur les tables du TD
Sur 100 fils d'agriculteurs, 22 sont devenus eux mêmes agriculteurs 
Sur 100 fils d'agriculteurs, 9 sont devenus cadres.
(105/1143) x 100
Sur 100 fils, 4 deviennent agrculteurs
Il y a reproduction sociale
Employés, artisans
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B. Les résultats

Document 5

1°) Une forte hérédité sociale (immobilité, reproduction)

On met en avant l'idée que les fils ont la même position sociale que leur père.
D'après les calculs il y a 35% d'hérédité sociale.
Mais, certaines catégories sont plus touchées par l'immobilité que d'autres.
Cadres et ouvriers sont les plus touchées.
52% des enfants de cadres deviennent cadres
46% des enfants d'ouvriers deviennent ouvriers
(reproduction à relier aux inégalités sociales scolaires)
1/3 des enfants de professions intermédiaires deviennent professions intermédiaires: il y a reproduction sociale dans une moindre mesure.
Document 4 ------------ Table de recrutement (lecture en colonne)
Sur 100 fils agriculteurs actuels, il y en a 88 qui ont un père agriculteur. Le milieu agricole est essentiellement ouvert à ceux du même milieu.
Cause: souvent la propriété se transmet de père en fils.
Dans ce milieu, il y a un fort autorecrutement.
Document  5 ------------ Table de destinée sociale (lecture en ligne)
Sur 100 fils ayant un père agriculteur, il y en a 22 qui deviennent agriculteurs à leur tour.

2°) Une mobilité inégale selon les PCS

D'après le calcul, 65% des fils sont mobiles.
Document 5
Les catégories les plus mobiles sont:
- les fils d'artisans
- les fils d'agriculteurs
- les fils d'employés
- les fils de professions intermédiaires
78% des fils d'agriculteurs connaissent une mobilité sociale
79% des des fils d'artisans  connaissent une mobilité sociale
(Explication: le déversement de l'emploi)
83% des fils d'employés ne deviennent pas employés
Le plus souvent, pour les fils d'employés, la mobilité est une mobilité ascendante
50% des fils d'employés deviennent professions intermédiaires ou cadres. 
Le même résultat est constatable pour les professions intermédiaires
Sur 100 fils de professions intermédiaires, 33 deviennent cadres et 9 deviennent employés.
Ceci dit, la mobilité est plutôt courte. On quitte la PCS du père pour une PCS supérieure mais proche. On parle de trajets courts. C'est une mobilité de proximité.
Exemple: les enfants d'ouvriers: seulement 10% deviennent cadres et 23% deviennent professions intermédiaires


▪ Tables de destinée (Document 5)
Sur 100 fils d'agriculteurs, il y en a 22 qui sont devenus eux-mêmes agriculteurs
▪ Tables de recrutement (Document 4)
Sur 100 fils agriculteurs, il y en a 88 qui ont un père agriculteur


III. Les facteurs explicatifs de la mobilité sociale et de l'immobilité sociale

A. La transformation des structures professionnelles (mobilité structurelle)

Document 7
Le changement de PCS est-il contraint (déversement/tertiarisation) ou choisi?
On parle de mobilité forcée, structurelle.
Mobilité structurelle: mobilité qu'impose l'évolution de la structure de la population active d'une génération à l'autre. Elle est liée à la tertiarisation, principalement.
Exemple: les agriculteurs → Une grande partie des enfants d'agriculteurs ont du quitter la PCS agriculteurs car, entre la génération des pères et celle des fils il y a eu une baisse très importante de la part des agriculteurs.
Comment savoir s'il y a eu mobilité structurelle?
Il faut comparer la structure socioprofessionnelle des pères et celle des fils.

- Dernière ligne du document 5 (structure socioprofessionnelle des fils → exemple: 4% des fils sont agriculteurs)
- Dernière colonne du document 4 (structure socioprofessionnelle des pères ---- exemple: 16% des pères sont agriculteurs)
Entre la génération des pères et celle des fils, la part des agriculteurs a été divisée par 4. On a une baisse de la part des agriculteurs entre la génération des pères et celle des fils.
Pour connaître l'importance de la mobilité structurelle, on part de la mobilité brute = mobilité totale. Ici, elle est de 65%.
Ce qui nous interesse est de savoir quelle part de la mobilité est due au mérite. C'est la mobilité nette.
Mobilité nette = mobilité brute – mobilité structurelle
Mobilité nette: c'est celle qu'il y aurait dans une société parfaitement méritocratique, c'est à dire celle que l'on observerait s'il n'y avait aucun changement des structures professionnelles.
01.02
Exemples:


En T0
En T1

Un groupe ouvriers
Un groupe cadres
Le groupe ouvriers
Le groupe cadres

50
50
50
50

En T1,  il y a eu «permutation»; les cadres sont devenus ouvriers et les ouvriers sont devenus cadres

Ce n'est pas une mobilité structurelle mais nette (due au mérite)

En T0
En T1

Un groupe ouvriers
Un groupe cadres
Le groupe ouvriers
Le groupe cadres

50
50
30
70

C'est une mobilité en partie structurelle


Plus la mobilité nette est importante, plus on parle de fluidité sociale: la circulation entre les PCS n'est pas contrainte par l''évolution de la structure.

Document 8
Au fil du temps, la mobilité sociale a augmenté.
Au fil du temps, la mobilité structurelle a augmenté. Cette augmentation est essentiellement liée à la tertiarisation (déclin du secteur primaire puis du secondaire à partir de 75).
La mobilité nette est en train de baisser. Il y a hausse de l'inégalité des chances et du déclassement.

B. Le rôle de l'école et de la famille dans la mobilité sociale

1°) La démocratisation de l'accès à l'enseignement a favorisé une mobilité ascendante.

Démocratisation:
- au sens restreint: massification, permission pour tous d'aller à l'école plus longtemps.
- au sens plus fort, large: réduction (suppression) de l'inégalité des chances de réussite scolaire. 
On a surtout favorisé la démocratisation quantitative ou massification scolaire.
Rappels historiques:
♠ Fin XIXème: démocratisation de l'accès à l'enseignement primaire (lois Ferry) avec le principe de l'école primaire, gratuite, obligatoire.

Le but de Ferry est d'instituer la Nation, fonder la culture nationale. A l'époque le but est de libérer de l'emprise religieuse; le but n'est pas tellement la démocratisation, la suppression des inégalités; on veut redonner de la valeur à la langre française (ceci par rapport aux différents patois).
♠ Années 50-70: démocratisation de l'enseignement secondaire (d'abbord le collège)
♠ 1959: la scolarité devient obligatoire jusqu'à 16 ans.
♠ 1963: Création du Collège d'Enseignement Secondaire (CES)
Auparavant:
Filière populaire: école primaire → champs, travail...
Filière bourgeoise: lycée (au sens large: collège + lycée) → Bac → Elite
Mais, à l'époque, le CES (qui débouche sur le lycée) cohabite avec le CET (qui débouche sur le monde du tyravail). Il y a donc encore reproduction des inégalités.
♠ 1975: Création du Collège Unique
En 1950, 7% du budget de l'Etat était réservé à l'école.
Aujourd'hui, la part du budget de l'Etat résevée à l'éducation est de 20%
Conséquence: on constate, depuis le milieu des années 80, une massification du lycée et de l'enseignement supérieur.
Document 9


Pourcentage des jeunes ayant le Bac

1914
1% des jeunes obtiennent le Bac

1960
22% des jeunes obtiennent le Bac

2003
70% des jeunes obtiennent le Bac

Nombre d'étudiants dans le supèrieur

1980
1.200.000 jeunes font des études supèrieures

2002
2.200.000 jeunes font des études supèrieures



55% des jeunes de 18 ans font des études supèrieures

On observe une multiplication par 3.5 de la part des enfants d'ouvriers dans l'enseignement supèrieur. Ceci traduit une démocratisation, permettant une mobilité sociale ascendante pour les enfants d'ouvriers.
La démocratisation quantitative a diminuer les inégalités sociale.

2°) La massification scolaire favorise un certain déclassement social

La massification scolaire entraîne la dévalorisation de certains diplômes (le Bac, notamment).
Document 13
Rendement du Bac: possibilité, avec le Bac de devenir cadre ou profession intermédiaire.
En 1970, un titulaire du Bac avait à peu près 60% de chances de devenir profession intermédiaire ou cadre. Aujourd'hui, les chances sont de 25%.
Massification → Dévalorisation → Déclassement social: un individu peut être surqualifié par rapport à l'emploi qu'il occupe. Le poste ne correspond pas forcément aux compétences.
Document 14: Le paradoxe d'Anderson
Il n'y a pas de lien statistique entre le niveau d'étude et la position sociale.
53% des fils qui ont un niveau d'étude supèrieur à celui de leur père ont aussi un statut social supèrieur.
40% des fils ayant le même niveau d'étude que leur père ont un statut égal.
8% des fils avec un niveau d'étude égale à celui de leur père ont un statut social infèrieur.
56% des fils ayant un niveau d'étude infèrieur à celui de leur père ont un statut social égal.

Le déclassement social ne touche pas tous les milieux sociaux de la même façon. Le milieu populaire est plus touché que les autres.
Cause: le capital social (Document 18)
A diplôme égal, l'insertion professionnelle va dépendre du capital social de la famille, selon son milieu social.
Capital social: ressources relationnelles de la famille
Il existe un « carnet d'adresse » dans lequel on peut retrouver des anciens élèves des grandes écoles.
Il peut y avoir entraîde entre « anciens » et « nouveaux » pour « faciliter » l'entrée, l'accès des nouveaux à ces grandes écoles.

Capital social ouvrier
Capital social cadre

- Moins de liens
- Moins de liens bien placés
- Plus de liens forts (famille)
- Plus de liens
- Plus de liens bien placés
- liens faibles


3°) Le maintien d'une certaine inégalité des chances

Pour que fonctionne le modèle méritocratique, il faut que fonctionne l'égalité des chances scolaires.
L'inégalité des chances constatable peut favoriser une certaine reproduction sociale (Document 10)
On peut observer une forte hausse de la part des enfants d'ouvriers qui ont le Bac.
Avant 1929, ils étaient 1% contre 30% pour les cadres.
Plus de 80% des enfants de cadres ont le Bac contre 45% des enfants d'ouvriers.
Il y a touours maintient des inégalités entre cadres et ouvriers.
Parmi les enfants d'ouvriers, 35% font des études supèrieures.
Parmi les enfants de cadres, 75% font des études supèrieures. (cf. Document 9 Dossier 1)
Mais, il faut distinguer études et études.
Les enfants d'ouvriers poursuivent leurs études mais les filières empruntées sont différentes de celles choisies par les enfants de cadres.
Les ouvriers empruntent plus souvent les filières scolaires moins favorisées (Document 11)
Pour les personnes nées entre 1919 et 28 il y avait 52 fois plus de chances que le garçon d'origine supèrieure aille dans ce type d'école.
Pour les personnes nées entre 45 et 58:
Celui né dans le milieu favorisé avait 25 fois plus de chances d'accéder à une très grande école.
Mais l'inégalité d'accès aux très grandes écoles s'est accrue depuis 40 ans malgré une baisse préalable. 
Les enfants d'ouvriers empruntent des filières moins selectives, donc moins favorisées et seront donc plus facilement victime de déclassement.

Deux théories sociologiques à connaître:
♣ L'analyse de Raymond BOUDON (1934-...)
Il a analysé l'inégalité de réussite scolaire à partir d'une démarche d'individualisme méthodologique.
L'idée est que les phénomènes collectifs s'expliquent à partir de logiques individuelles.
Pour BOUDON, l'individu est plutôt rationnel.
L'individu procède à des calculs coûts/ avantages. Ceci s'observe notamment dans le processus d'orientation scolaire, à chaque palier d'orientation.
Document 16
BOUDON: « La perception des coûts, des avantages et des risques dépend du milieu social d'origine ».
Les enfants d'ouvriers ont tendance à surestimer les coûts et risques et à sousestimer les avantages.
L'attitude inverse est observable chez les enfants de cadres.
Les attentes sociales liées à l'école ne sont pas les mêmes. Un enfant de cadre se sent obligé « d'atteindre » le père. On ne constate pas la même mentalité chez les enfants d'ouvriers.
Document 17
Le fils de cadre, quel que soit ses résultats scolaires (qu'il soient moins bons ou égaux à ceux d'un enfant d'ouvrier) poursuivra ses études, alors que l'enfant d'ouvrier, même s'il est bon, arrêtera.
A chaque palier d'orientation, la proportion d'enfants d'ouvriers à arrêter leurs études est plus importante que la proportion d'enfants de cadres.
25.02
Les explications de l'inégalité scolaire:
- Pour R. Boudon, se sont les stratégies individuelles qui expliquent la réussite scolaire.
A chaque carrefour d'orientation, une alternative s'offre à l'individu, qui va faire un calcul avec sa famille:
▪ Si les bénéfices anticipés sont supèrieurs aux coûts, risques anticipés, il y a poursuite des études.
- Ce n'est pas uniquement une question économique, il y a un coût moral aussi.
- Les bénéfices ou coûts dépendent de l'origine sociale.
♦ Plus on est haut dans la hiérarchie, plus les bénéfices anticipés sont élevés.
   - Un fils de cadre se réfère à la position sociale de ses parents.
   - Un fils d'ouvrier verra un rique financier, il se réfèrera au niveau de ses parents, et voudra être 
      un peu plus élevé (Profession Intermédiaire, par exemple)
- Boudon ne met pas en question le système scolaire.

Document 15

B. Le rôle du capital culturel dans la reproduction sociale

Pierre Bourdieu
- Pierre Bourdieu (1930-2002) développe son idée dans «les héritiers» et «la reproduction sociale»
- Il y a un point de vue holliste: c'est le tout qui détermine le comportement individuel.
Pour Bourdieu, les inégalités sociales s'expliquent par la socialisation familiale, qui varie selon les milieux sociaux.
- A travers la socialisation familliale, se transmet un capital culturel qui dépend de la maîtrise de la culture la plus valorisée (= aptitude à maîtriser la culture la plus valorisée).
Ce capital est composé de 3 strates:
♥ la forme matérielle: biens culturels en possession
♥ la forme institutionnelle: titres scolaires (diplômes)
♥ la forme incorporée: transmise par l'éducation (langage, culture générale...)
- Le capital culturel varie selon les mileux sociaux. Ce capital culturel est élevé là où le niveau d'étude est important.
- le capital culturel familiarise l'élève avec la culture scolaire.
Ceux qui hérite d'une langue → bonne culture générale → valorisation
- Pour Bourdieu, les résultats scolaires ne reflètent pas des critères méritocratiques mais des inégalités d'héritage culturel. 
- L'école n'est pas neutre, elle reproduit les inégalités de départ car elle traite tout le monde de la même façon alors que certains sont avantagés, dès le départ.
- Bourdieu met en cause l'école; Pour lui, elle masque les inégalités, elle légitime les inégalités.
(légitimer = faire accepter)
- Une fois sortis de l'école, le rendement du diplôme sur le marché du travail va dépendre du capital social de la famille, de ses relations. Celles ci, dans certains cas, favoriseront le « piston ».

FIN

